
Voyage d’étude à Bruxelles 
 
Organisé par l’ARDTA, ce voyage d’étude s’est déroulé les 4 et 5 décembre 2007. 
Ce voyage a regroupé élus et techniciens de structures très variées telles que Pays, ADASEA, 
communautés de communes ou syndicat mixte. 
Les fonds européens étant au cœur de la préoccupation de nos territoires, l’objectif était 
d’appréhender différemment l’Europe, notamment en essayant d’en comprendre les rouages et 
les différents mécanismes à l’origine des décisions prises. 
 
Une des premières étapes consistait à prendre contact avec nos relais régionaux : 
 
Présentation de l’antenne inter régionale Auvergne, Centre, L imousin à Bruxelles :  
 
Situé 67 rue de la Loi, 1040 Bruxelles, cette antenne est partagée par trois régions. Cette visite 
aura été l’occasion de rencontrer Emilie Fouché antennes.bruxelles@cr-auvergne.fr  notre 
contact auvergnat qui travaille sur les différentes politiques européennes. Celle-ci s’est 
présentée comme un relais pour nos structures. Une coopération plus importante pourrait se 
dessiner avec le Pays par le biais d’une information sur les différents fonds et appels à projet 
dont il est difficile d’avoir connaissance. 
 
Outre les techniciens, ce passage à l’antenne interrégionale nous aura permis de nous 
entretenir lors d’une réunion très conviviale avec notre élue qui siège au parlement européen, 
Mme GUY-QUINT. Lors de la présentation des rouages politiques du parlement, la députée 
européenne nous a vivement encouragée à nous approprier d’avantage l’Europe et à nous y 
investir d’avantage en faisant remonter l’ information sur les imperfections et les problèmes 
engendrés par les décisions de l’Europe mais aussi en transmettant les manques et les besoins 
de nos territoires. 
 
Visite du Par lement Européen 
 
le second temps consistait à la visite du siège où se discutent les décisions de l’Europe, à 
savoir le Parlement Européen. Ce site ultra sécurisé nous aura permis de découvrir la 
multitude de nations que regroupent l’Europe et les différentes cultures qui la compose. 
 
 

 



 
Suite à cette visite, l’ intervention de Monsieur Guillaume Huet, conseiller adjoint à la 
politique régionale de la représentation française à Bruxelles, nous a exposé les priorités de la 
future présidence française à Bruxelles en mettant l’accent sur le fait que les décisions prises à 
Bruxelles sont le fruit de propositions faites par les états membres longuement discutées et 
négociées entre eux. 
 
Une soirée conviviale et constructive…. 
Les grandes décisions se prenant toujours autour d’un bon repas, la discussion autour de 
l’Europe s’est poursuivie dans une ambiance conviviale avec la découverte des produits 
locaux ….c’est au cours de ce diner qu’ont surgi de nombreuses idées de travail de 
coopération avec élus et techniciens de l’antenne régionale. 
 

 
 
La Commission Européenne 
 
Autre pilier des institutions européennes, la Commission Européenne a fait l’objet de la 
seconde moitié de notre séjour Bruxellois. Nous avons pu échanger avec différents 
conférenciers. 
 

 
 
 
 
 



Dans un premier temps, nous avons pu prendre connaissance de l’actualité européenne avec la 
charmante et non moins délicieuse européenne Inma Valencia notamment sur le problème du 
nouveau traité européen suite aux résultats des différents référendums qui ont vu la victoire du 
non en France. Outre le fait de prendre connaissance des futures avancées dans ce domaine, 
l’ intérêt a résidé dans le fait d’avoir une vision moins franco/française au travers de cette 
conférencière qui était de nationalité espagnole. 
 
Les deux conférenciers suivants se sont attachés à une présentation des fonds FSE et 
FEADER avec pour ce dernier une projection dans l’avenir puisque l’Europe a dores et déjà 
engagé une réflexion sur l’après 2013 qui est devenu l’enjeu majeur pour la PAC  
Enfin, ce séjour s’est terminé sur une présentation de la stratégie de Lisbonne qui constitue en 
quelques sortes le fil conducteur des politiques européennes. 
 
En conclusion, ce voyage aura permis de découvrir le fonctionnement pratique de l’Europe et 
d’envisager de nouvelles méthodes de travail avec les différents contacts pris sur place. Enfin, 
il est apparu possible de participer d’avantage à l’Europe et de moins la subir en sachant à 
quelle porte il convenait de frapper pour se faire entendre. 
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